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Le chauffe-bains à revêtement 
émaillé peut être harmonisé avec 

la salle de bains
e  chauffe-bain se compose, on le sait, d ’un dispositif assurant à l’eau une chauffe rapide, grâce à la grande sur­face présentée à la flamme, de robinets pour l’eau et le gaz, d ’un système au to ­m a tiq u e  a s s u r a n t  rallum age dès qu ’un appel d ’eau est fait au  robinet desservi par l’appareil (le gaz é tan t to u t d 'abord  en veilleuse), et, enfin, d ’un revêtem ent des­tiné à  lui donner l’as­pect le plus agréable p o s s ib le .  Le p r o ­blème posé par ce revêtem ent n 'est pas, d ’ailleurs, le plus fa­cile à résoudre. En effet, la vapeur qui se dégage toujours au  m om ent de la pré­paration d ’un bain, en se condensant sur le chauffe-bain, le d é t é r i o r e r a i t  s ’il n ’é ta it revêtu d 'un  m atériau ina ttaq u a­ble. E n  général, on utilise, pour cela, le cuivre oxydé, poli, nickelé ou chromé.Mais on sa it  que l’entretien  du nickel exige des soins a tte n ­tifs.

Aussi a-t-on im a­g i n é  d ’u t i l i s e r  l’émail, qui est ab ­solum ent ina ttaq u a­ble e t qui, de plus, peut-être prévu dans la couleur s’harm o­nisant le mieux à celle de la salle de bain.

Le chauffe-bain L'Hermine, représenté ci- dessous, possède précisément un revêtem ent de cette nature. Les constructeurs, to u t en conservant le dispositif intérieur de leurs 
appareils, l’ont habillé de m étal porcelainisé. Cet habillage, ingénieusement réalisé par panneaux séparés, assemblés d ’une façon très simple, perm et de rem placer l’un d ’eux s’il venait à être acci­dentellem ent écaillé.Le revêtem ent est absolum ent isolé de l’intérieur, de sorte qu ’en marche il reste aussi froid qu’à l’a r ­rêt. P a r conséquent, aucun travail du mé­tal, risquant de faire craquer l’émaillage, n 'est à  craindre.L ’am ovibilité des p an n eau x  p e rm e t, d ’a i l l e u r s ,  de  le s  changer au besoin p o u r  en v a r i e r  l a 

cou leur.S ignalons ég a le­m ent que toute la robinetterie au tom a­
te i q u  e , t o u t  e n  dem eurant aisém ent accessible, est dissi­mulée dans l'habil­lage. Cette disposi­tion de la robinette­rie a permis de placer l’alim entation e t les départs, qui se font par la partie infé­rieure, d 'une façon toujours sym étrique, de sorte qu'aucun raccordement spécial n ’est à  prévoir. 11 n ’est plus besoin de prévoir une robinet­terie « à droite » ou « à gauche ».Par sa présenta­
tio n  é légan te , son absence d 'entretien , ce chauffe-bain con­cilie donc à  la fois le souci de l’esthé­tique e t de la sécu­
rité.

V U E  E N  C O U PE  D E  « L H E R M IN E  »
1, corps émaillé ; 2, corps cuivre ; 3, chemise iso­lante ; 4, plafond isolant ; 5, serpentin ; 6, bec allumeur ; 7, tirette pour l'allumage ; 8, robinet allumeur ; 9, arrivée du gaz: 10, démontage de lu manette; 11, robinet d'arrêt de gaz; 12, départ de condensation ; 13, démontage du robinet de gaz : 
14, robinet automatique ; 15, mouvement visible : 
10, prise d'air: 17, brûleur; 18, gouttière cuivre; 
19, départ de la ventilation; 20, couvercle; 21, départ postiche en 132 millimètres.


